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RÉCITS de temps mrovingien, par Thierry, 2 vols LETTRES écrites à un provincial par Blatso Pnici l
jn-12. 2s-6d in-2 Gs-6d.

ETUDESsur PAntiquit pr P de Csc i vol. LA ROCIIEFOUCAULD, rile:ti,.ns,ý, Fntences et'
ins-12.~. 6s-6d, maximes, suivies d'un ex t'mn critique, par

ROBERT eBURNS, poésies completes, tradiies par Ainié Martin et desŒuv.es choiîscs du '<'auve-
Lét de'Wailly, in-12, 6s-Gd1 . nargues, in1,

LIRLANDE, 'son origine, mon histoire et sa situation H UGO, Han d'Islaide, m-12 . 6s-6d
piésente,par H. ae Chavainnes, in-8vo. . 5s-Gd. ALEX. DUMAS, Gaule et.ranlce . i1 6a-6d.

CHARLES VI, les Armagnacs et les ilourguignoits CRÉTINEAU'JOLY, histoire de la Compagnie de
par Todière, in-8vo. 5s-d. Jesus, 6 vols.in 12 35s.

HISTOIRE-de la Révolution Française, par Pdnjoulat, CRETINEAU JOLY hitstoire dela Vendée nilitair,
gvos.in-Svo.; ns 4 vols. n-I 25a.

DU ŸMBOLISME dans les églisè' du nioyen-ge LES SAINTS IVA&NGILES lut-s par Fragonard
Spa'r Bbuï-assé, in-Svo. 52-d i ol.:grand in-o. duré sur tranches, 35a.

ABRÉGÉ de Géograplhio; par Adrien Babi, I vol. HENRI MONNIER, Scéees populaires ols, in-12. 12e-6f.
.in-Svo,.doubles colonnes, de 1,364 pages, orné De lALLEMAGNE, par do Stal n- s-6?.l

de 24 cartes. 30s COOPER. L'Espion,:traduit parle mrme inSvo. Ss-9d,
CERVANTES. Don Quichote, traucttion nouvelle, BIOGRAPHIE des Contempomins-:illustres, par in

revue et corrigée, 2 in-Svo., rNoeu relies, Hmme de ien, 10 vols. in 1 avec Portraits, GOs.

.illustrés par Grand(ville * 201. SAINT INE, Picciola, l-Vol. ini-12. s-9.
3UFFON.oeuvreCchoisies, in-Syo. ilittrées, par HOFFMAN. Contesnoctuinesn12. s6d.

W ne1os. EYRIÈS Histoire des naufragés. 3 vols in19 10s.
COOPER. A bord et à Tcrre, traduit par Defaucouîpret, HISTOIRE GENERALE de I fîse, par enrion.

in-vo. 10. A.13 vols. in-Svo.

Un asortinent de Livres de fonds, consistant oin livres de Prières, de Théologie, 'Liturgie, etc., etc.
{ Tous les otrsges ci-dessus sont s'olidemnl. reliés en batiine-de couleur gaitfriée.

VINS ARTICLE DE' G UT OITES aOUVRAGU.. UETS d'ENFANTS,
de la Cheipagnc et de P apier .mnach ,lltet c - En Ibois de Rose, En ros et en Déta

BORDEAUX. E' GRANDE VARTE. TC., ETC. ETC.,

liardes ffaites.oi
3,- rtP. V. EDhIOHAR , t'!fr

Base-Ville, QUEBEC.

FFRE en-vente à ses magasins, rue Sou-e-0 Fort, Basse-Ville, inassortiment com plet de
1lARDES FMITES. telle que Blnuras, Ce-

'lottei, Vestes, Chemises, Caleçons, etc.,'etc., une
quantité de Valises et de Porte-lanteaux, etc.

-AVEC-
Un assortiment varié de draps fins etstperfns

pour redingottes et pour manteaux, casimirs, pa-
Tons de vestes, casques, easquettes en pelleteries,
gants, mitaines, etc.

1 -AUSSI.-

600 paires de souliers d'orignal unis et brodés.
000 Meules de Caraquette, etc.

Le tout à vendre u bas prix pour de Pargent
'onmptaut,

Québec, 20 novembre 18.18.

Per'due.
NNE ROHAN, amée de 14 ans, fut laissée
par ses parents, iy a Clut ant at mois de

juilet, à la station de la quarantaine. On croit
qu'elle demeure dans la rue St. Anne ' Québec.

Toute information donnée au bureau du Colbrg
ear, sera réçue avec remerciements.
Québe, 1 décembre 1848.

LEXANDRE LANCOGNARD DIT SAN-
TERRE, quitta la R ivière-Ouqlle, il ya près

de 20 ans. S'il est rort, ses héritiers, lejustifiant,
m rontdes renseignemens intéressans du soussigné,
a la Rivière-Ouelle.

B A Z &RB
a SocI Chari lSd lains Ca-

0ÍoHgîes de Q 00
1~ *

'UBLC est rscta ent qu'il
se uendra im BAZAR de cette société (ans

le courant de l'HLVER PROCHAIN, dont le pro-
duit sera employé au soutien des orphelins de cette
société.

Les personnes qi désirent y coittribîer sont
priées d'envoyer leurs effets aux dames ci-dessous
mentionntées.

Mesdames,
MASSUE

PAINCIHAUD
"W'OLSEY,

Madame Van Felson tiendra la table de rafrai-
chissement.

Par ordre du comité,
SI/SANINEV AN FELSON,

Secrtaire.
4udec, 2/ septemae, 'ie4l8.

ACADÉMIE

deBerthîer.

DISTRICT DE MONTREAL.

ETTE Institution est maintentant.ouverte aux
Elòves, sous des Clercs de St. Vinteur. On

y enseignerasur tn plan très-méthodique les ma-
tières suivantes :

La doctrine chrétienne, la lecture fran mie,
anglaise, l'arithmétique, les éléments et a synte
xi i es deux langues, l'histoire sainte et l'histoire

7%mm', m E' ca,,N.

ALEXi LAFRANCE.
'RE LJE UR,

RUE ST. JEAN; IIAUTE-VILLE;'

1rE'ÀD la libert d'offrir ses meilleures roe-
mereimemusaux Messieurs du Clergé et ait

iblie en général, pour l'encouragement libéral
qu'ila reçu d'enx comme RZEtEatr. et les in
fermes qu'il continue d'exercer l'art du Relieur
dans toutes ses diverses branches, dans la maison
de M. Viller, Ilaute-Ville de Québec, rue Si.
Jean vis-à-vis du magasin( le IM. loodie. Tous
les ordres donton voudra l'honorer, laissés chez
lui o au magasin de N0-M. J. 0. CE3AZtE, se-
ront exécutés avec Eoiu, élégance, promptitude
et à les prix moilrés.

Québec, 14 Aout 184S.

EXTRAIT COMPOSE DE

SALSEPAREILLE.
DU DQCTEUR TOWNSEND.

Cet extrait est mis en bouteilles d'une pinte p-
il est u six fois meilleur marché, plus ,agréable et
garanti supérieur a tout autre vendu jusqu'i pré-
sent. Il guérit les maladies sans faire VoMir,
sanspurger, agfaiblir ni déranger le patieut et il
est particulièrement favorable comme
AlfCDEC1NE DE L'AUTONE ET DECtHtVERI.
La grande beauté et la supériorité de cette Salse-

pareille sur tous les autres remèdes est que tout
en extirpant la maladie il donne de la vigueur au
corps.

SOIN DE LA CONSOMPTION
C. . TETU. Pt.ime (celle-ci renferme l'histoire du Canada), DONNER DES FORCES ET PURGER,O septembre 1848. l' ioire de France, l'histoire d'Angleterre, etc.,

14 t éographiques, la géométrie, la trigniiométrie LA CONSOMPTION PEUT SE GUERIR.
A Iizgèbre, la dessin linéaire, la tetue des livres La Bronchite, Consomption, la maladielVSeout dans les deux langues. du Fole, le Rue,î lu Toux, les Catar-

1 lexiguite du local ne permet pas, p)our cette 'lies, lVthme le Caee nt d
HOJNT EALE TRIPOLI. année, d'enseigner plus de ahed t

mais l'an prochain 'établissement sera sur le tê- 9ang, le mal de Poitrie, le Sang
.11 vendre par le Soussi'n . nie pied que les colléges de cette Province. gui se porte à la tête, les Sueurs

ARTICL ci-dessus pour nettoyer le cuivre, CoxrrOD oa - .IN:'roîdes, ceExpctoration
LUI'argent, lo métal britannique, le verre et Logement et enseignement 5.q, par mois, car difficile ou tropaleondante,

autres articles ; il enlève rapilemîuenut les tache.s et tous les élèves étrangers à la paroisse, coucheront les douleurs de Coté, etc,
los.souillurcs, etreproduitle lustre magnifique et il l'Académie. ont été g-uéries ct peu-
durable du métal nueun Enseignement 2s. 6d. vent 'rir-AUSSI- eris

.o bottes de ferbane . C. charcoal. Pnoa-lruns • .l n'y ajamais eu un remèdequi réussisse aussi
50 do tôle. bien dans les cas désespêrés de consomption que

James Foster A. adcathéchiste formé, dirceleur. celui-ci ;.il nettnie et cinsolide le système et pa-Rue St. Jean en face du seéraîl Wso L. G. Langlois, cathéchistes mineurs. rait aiérir les ulcères sur les poumtons et les pra-Q ue18tJee8-u8 - . L. Vadeboscotur, tieitsretrouven't graduellement leur force et leurQuébec 18 oct. 1848. J. Garldener, professeur d'Aniglais.,santé.
M r r et prêt à mettre d'accord N. B. Cet,établissement est sous la surveillan' - SINGULIER CAS DE CONSOMPTION.I r. I O unnombre limîîitéde Pianos, ceet le patronage diiurév. MessireGagnont, archi- Ilse passe rarement un jour sans qu'on appren-llaute-Ville de Québec. prêtre et curé de la dite paroise. ne qu'un gnd nombre le consomptifs ont étéQuébec, 12juin,1318. iueSt.. Josepb Berthier, 8 novembre 1848. guérir parl'usage de la Saleepareille du Dr- Town-

ses. N. us asons recu dermièrement de qui suit:
Docteur .Tonsaenl--Cher nnsieur: J'ai été

ailigé pendant les deux dernières années d'une
'titi t' tirsii' Adéliitel générale et l'uîîîe consoemption uerveuseIVIRE BDE PRIERESXT ]E H TE A MON 19ARCHE. e nr eegip er"es

forces et ma santé. A près avoir été soigné régu-
liérerneuut par les ntomtbres les plus disthsgué dii
ureau dle auité de Ne'-Yori etailleurs, et avoir
dépeisé presqut toutes mries épargnes à1 chercherPlac du Marche MPlace lu M.larchlé la gérisoni, et iyant entendu parler dans uelquesdoeta ied la journaux de votre Salsepareille, je résous d'en

=UTE - VL .l e l fairevessai. Aprsn ut emplooyésix outeil-
A-s a C A n y UTE - V . es je trouvaiql m'avait Cons abement sou-

ag etj'allai sOus voir i votre bureau ; d'aprels
F' ha soteoreyiseil -o continuai et vousei remercie sin-

VIT~ENT durecevoir de France un assortiment de LIVRE.S de prières, reliés eni lia- "ère' t. econtiuue mi prendre la Salsepiareille
sane do couleur, et eu velours, a'ec rngraffea et ornemonts d'or, plusieurs colc- etj'espèreparlaliénédieion de Dieu 't Liagtions de la Bibliothèque de la Jeunesse Chrétienne, 3ibliothèque des Petits Enfants, de 'otrsSalseparelle continuer Cri IeoLie satié.

Bibliothèque de l'Enfance Chrétienie, Bibliothèque Pieuse, et Bibliothèquedes enfants C.remde à dépsséles espérances detous ceuxpux. qutsi eonnaissaien ma maladie.

utes c scolections sont richement relics et seront vendues au plus bas prix.- Signé et'assermenté devait moi u range le

- -vec-----aoctobre--- - 11HOS. CARY, o CYRUS BALDWIN.
Qu6,ico, 2l octobre 1846. . .- Juge de paix.
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Votre etc.
ELIZA ABR AHA'M.

INCAPABLE DE MARCHER
On ie peut mettre en doute que la Salsepareille

du Dr. Townesenl soit le meilleur reiéde pour les
maladies des femmes. Des milliers de personnes
faibles et débiles ont été ramenés à la santó et gié-
ries de ces rnaladies auxquelles les (lanes sott
sujettes.r 23 Sepemre 1817.

Dit. Tonsar.m>t:-Cher monsieur: ma femme
était malade depuis un au des diverses maladies
auxquelles les femmes sont exposées ; elle était si
faible et si soufTrante qu'à la fin elle ne pouvit
plits marcher ; elle étaitdébile commie ii enufint
lorqut'lle co mença à faire usage de votre Salse-
parcîles et immédiatemenut scs furces revirent ses
douleurs. a'bandoimerentit et après en avoir pris
quelques bouteilles elle guérit complètement.
Comme cette giltriesni est singulière j'ai pensé
bien faire en la publiant. Elle a fait usage de beau-
coup d'autres rentiles qui ne livii ciatet procuré
aucun stulagemliettt.

Votre etc
JOIhN IULLEN.

87 Norfolk Str.

DISPYPSIE.

Nil fluide i remède dêé:oîuvertjiusqu'ici ic res-
sembletuutant eux elTets du gastrique et ilasa-li
ve pour décomposer les aliments, et éconforter
les organes digestifs que cette lprépairation de Salse-
parille. Elle gaérii posiis'enient tous les cas de
Dlysptepsie nftuse graves oui chroniuques.

Départmet tes Banques Albany 10 mii 18'.
])nl Tovs:sN :-Chter montsieur :-Jl'ai été

aflligé pendant plusieurs années de dyspepsie sous
ses ornes lei plu stristes, accompagnée d'aigreurs
d'estomae le la perte il l'appétit, d'abattement et
Pun granuenver'sion contre toutes espèce denour-
riture, et pendant des lemainles entières jentue pour
vais en qarder qu'une petite iartie dans l'estoniac
J'essayai des remèdes ordinaires mais sans effet.
On n'engagea il y a environ deux mois i essayer
de votre Extrait de Salsepareille et,je dois le dire,
avec ieu de confiance ;tnais après en avoir enmplo'
yé près de deux bouteilles l'appétit mie revint et
mn abattemeut eessa. Je recommande vivenient
l'usage ilece remède à ceux qui soit afiligé comme

je l'ai étéi.
Votre etc.

W. W, VAV ZANDT.
Se veId à Qule chez

JOS. ,iOWLES
Salle médicale, de la Iaute-Ville.

AVIS,

E Soussignz a établi temporairement ,on jp
(1.11)bîs le haut de la maison ocpeç
0M . . CiltE»tazir., ruc là FsbriijuèN. f

J. CRlEMt4ZIE,
AvcAr

Québec, O Septembre 188

oszph Petitolerc, Notair, 'uP SJ.ioseph, N . 1. l ltIute-Ville.
Québec, 26 mai 1318.

Instruments Imagerie Papeterie
de MtLrigue. Religieuse,Histor'igucet Profane. En Gros et en détail.
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iUREAU DU 1OUlNAI1 NO;1.1,RUE STE, FAMILLE, QUESI

r, .

CR ACHEMENT DE SANG.
Lisez ce qui suit et ditesqque la Consomption est

incurable aivous le pouveza:r a 1
ý1- Ncsv-York, 23 avril 1847.

DrwTon'serd .- Je crois vraiment que votre
Salsepaïeillem'oasauv la vie, par lintercession de
la providence.,1 J'avais eu depuis plusieurs années
unr rhume très.grave qui empirait de' plus en plus.
A la ije crachais et je transpirais la mut, je
m'faibutssas, je maigrssais enfin je croyais mou-
rir bientôt. Je n'ai. eteployé votre Saisepareille
que bien peu (le temps et j'atdéjl. (IpéoUné
mieux sensible et surprenant. Je pmts mainte-
nant marcher et faire le tour fde là ville. Je cra-
che»ment de'sang acessé .etuu.tsux 'm'a,î 5.,itté.
rouspouez imaginer combien je vous suis re-

connoissant de ces résultats. Votre obéissant
serviteurs; ..

WM; RUSSELL,
65 rue Catherine.

EXTINCTION. DE VOIX.
Le certificut ci-annuexé raconté l'histoire simple

mais srate de grande souffrance: et de leur soulage-
ment. îlya îles milliers de cas semblablésdans
cette ville eta Brooklyn et cependant des milliers
de parents laissent leurs enfants 'ér,de peurde
se laisser tromper oupUr épar r quelques chte-

- Brooklyn, 3 epters1847.
Dr. Tot nsendJ:-.P'ai fe plaisir ie dire que pour

l'avanmge île ceux que cela peit, coicerner que
mlille aIgéedideu ans-et demie était alhigéC
de faiblesse et de la erte delav oi.,Nòtre mé-
decine ordinaire la consi'J 't comme iscsrae
mais heureusement qu'un ati nie recommanda
d'essayer vore aa i r pris
une beuuteufle, elle recous rta Iisveut recomrmenuça
mi Marcher seule su grand étonrement de tous ceux
Sla connatssaienit. Elle est parfaitement réta-

blit et e meileure santé quefdurant les, 18 der-
niera mots.mr

JOSEPHi TAYLOR.
128 rué York Brooklyn.

DEUX ENFANTS GUERIS.
Nous n'avons pas entendu paries âune famille

qui Iut fait usage de la Salsepareille du Dr. Towu-
sené cf dCîont.les enfants soiet't morts, tandis qlue
durant l'été dernier 'même ceux qi n'étaient pa
malade, mouraient., Le certilfeat suivant fait foi
de sesgrandes nericuiaincs.

Dr. o'aiisenid :-Cher monsieur, deux de tmes
enfatsi n dtrété guéris(lel jeet (lep lamta
latiiede t'été, par ltss ve'~otre Sleaele
L'un élait àgOde la moiel'iautide 3 ans. ils
étaiert faibles et les doctetirs en déseîiéràieît
Qutam le médecin utions asitî lu ie n lin
ýperdrenos enfants jr résolut as, erts tre Salie-
pareille si remomîeuee m.iu n laquelle f'aN ais p"euide
confancae vu qu'on annonce tait fd mtissauises tro-
gues; mais nous sommes bieni reconnaissants en-
vers cccv ijqti et otut contseillé, l'usage car je buisa
pesil é que c'est i ce renoiile que nous evois
la ue de tios deux enfants. 'écrs ceci pour en-
aiger les autres "s'en serrs.

'otre etc.
'; .. JOIHN WtILSON,Jr

Avenue Brte, r 1okl 3,ept. 1847,

'ASY X E} ÈS ALIENES»
James Cumnisý Ecr.' I un des artisan 'à

-asie, )ilackw% eils Island, est celui dont I est quIie,
ti la lettresutae

RHIUaMATISME.
VoicihnIne giédisfoienie Is quatre milleet au

Iela que la Saflsepareulle die fown'senud a. altérées:
Efle guétrit es cas dinaladies'. clisues'les
pIes en terces :-

Blaclkv.ells Island,. 14 Sept..1847. 1
Dr. Towçnseil :-Cher monsieur, J'ai soufl'ert1

terriblement pentdant teuf ims de Rhumatisne;1
je sie pas ti mangeriilortir ii travailler pendant t
un tenp tisidérable, j'éprouvais les plus affreu-
es sottrances et mesmentbrees étaient efillés, j'si
mployé quatre bouteilles, de votre Salsepareill' et
t elles n'ont fait pour Plus le tille îriastresde t

ien. Je suis beaucoup mieux. EL mr.reje uis t

ntièremest guéri.' Vous pouvez faire usage de1
a présente dans j'intérêt les affligés.

Votre etc.
JAM1ES CUJM3INGS.

AUX DAMES. -

LA SALSEPAREILLE DU DOCTEUR
OWNSEND est en grande faveur parmi les

ames. Elle les soulage ce cruelles stouffrances,
eur donnetîtuun beat teint et leur rend l'esprit gai

t depot. Mladanie Parker nous a transmis la let-
re suivante r-

South Brookzlyn, 17 Aoûlt 1847.
Dr. Townsend :-Cher monsieur; ma femne

souffert d'unet manière Csi cruelle de la Dyspepsie t
etd'un dérangement général de système qute nousC
pensions qu'elle allait mourir. Les mttélccinis nei
ouvaient combattre la rta!adie et elle serait morte
ans aicun doute sije n lui avais fait prendre deI(
atrm Salseprreille. Elle liii a certamnemenit sauicée I.
nie. Elle est presque guerAet retrouve rapi-

ement les forces et la santé. Elle cri continue q
Usage.

Riue Coutillard, lulte-Ville,?
V-U-vis ee M.t enjmm.

Québec, 6 octobrc, i84à.

É E ZOFGE BIGAOU.ETTE, l« Me),L, e r
ru tie, St. sr, rue St. t'allier, î-.,e I
rue Gra.-Q bec, 188

raELANZES RELICEU~IX.
Ce Jotrti p a'rait deux 'fois par semnait,.,ici

M-trdîset vcndredis ;. il. est;ltellgieiî'e, 'lt 1 ,
Commercid et Littéraire. Il .public aussi tsi a
nonces. Prix: Sa ar année:

c- ýQOn s'bonn å uébec chez Me e ».
cNiarnea au icariai de Quebec.

Nontréal, )5 nov. 1848.

INSTITUT CANADIEN DE QUEBEC.
APPEL AUX ARTISANS

et
Yux OUvRIERS.

'INSTITU.T CANADIEN de Québee lundé
* depuîs igueIques joutrs seulement, vient dl'e-
.. es. nrcmî'es séances rd 1Te. Qouunt, 'i p 'îrsleré1iér .Qttit,Set.it~s sittt, onit éjù près dc,300 tue.,,set ptouse euroffrir P l'aagvà .
grande biblliathqle equ 'ildoitàIiildyntiî.

des citoyeris de cette v lle
r t. tenst art dtpays que de léitri,î.

!e ot étre dépss s uTls tables. Lltt,
(ont le-bit princ talest de faire entre sm tesinbr ,
di) échaînge duclnaissances utitleset d'mttrc

e o de so des oir de faire ut appel za.X
ùiirisAx's rt aOtVts de Québec, qu'il Coilteit,

par ordre,
. l. A. CHfARITIER.

Sale le lstt &crtaire-Archi-rte
Il féerer, 8 de l'Inst. Cs.ada

N\ouîvellceLt!seie dIrlgrc

;D. FERGTSGI.

Yo9, tc Lamiontaptec

Ie tçises. E leite tspatetei. détch6 hîonw.î
oitnts etlPl ilie cni générai qu'il lnt ic u

ceOir phri lisdemtie-s arriae 'Eîrlt

îîî~îrî';nîî, e,tite.'lerie dine, Ipttlretnwr
tieles français de faitnisie, qtli aprs examen t r,
trouvés être teiltr assrti t qui ait jon.,été importé en cette cité et qui sentt vcei
co.rA x-r i petit profit.

. . . yant et ocra.ioi d'acqiuérir ir
connlai.ebaner, 1.artaite le setn iart dlats les m'illo
tablissements de Québe et le Motréal, perinî

lessix dernires ati'es. espare par son attcti
iteesate mériter titt art dtt patronage pluttir.

N. l. Toutes espèces de onttres et d'Ho-lilogI.
telttoyées et réputées avec sain, et garatnties ài il s
ermies mdtlérés.

"ivle Ilii 18.l8-

Condas .

L'A.mi de la Religionc i de la Pulrie se pubit
rois fois par seniaine, lcs LUNDI, jEllCIlI Np
et VENDREDI de chaque semain:e, et ne cute
que Douze Chlx ins et demi par arte.
utitre les frais de poste.) payable d'avance oit , ds.

es trois premiers mois It emnest re. 'our 4'ni
tui ne se conformerontt ias i cette conditiotin,ri
'onnement sera de 15s. payable i la fin de chaqu
ems-estre

Pi-AvANTAGEUx.-Le IM.Ad. tu clergé ou au-
res personnes qui tios rocurerontt t l'avenir guir.
re souscripteurs, payant d'avance le semestre ($p)
u l'atinée, recevront le journal gratis pendant m
"née. -

iG:- Ceux qui veulent discontinuer sont nbligé
,'e donner avis uni mois ant la fin du setore
t de payer ce qu'ils dctivenit.

On te reçoit pas de souscriptions polr m'ine de
"Il 'is-

Toutes les lettres, correspondances, etc., doiît
tre Itlres6es, (francs de lor)ti S
't.n^l^:Au, Propriéudre, No. 1.1, Pue Ste. Famile

PRIX DES A NN)ONCES.
our ix lignes et au-dessots............,-.

Chapue inîsertinit suhréqute........... II.
our dix lig.es et ai-desitss................l-4

Chaque insertionisubséquenlte........... thi
oir chaque lige cnmite................4j
iZ-Les anontces nonnetdcomp lgées l'rde pr
crit seront publiées jusqu'à avis contraire.

Liste des Agents.
DQ-Les Messieurs suivants, nomidis agent.t
tre Journal, sont ntiorié par nous, àT receveir
s argents, et en ciitdonner quittance.

fontliral........ M. E. R. Fare, écr.
J?éP'ptliguiY,..........AJl. 1fltlae, tt ietit.

.............. . > eS. Cyr,
.tt...............M -i slthêuhrapesux.

hule Lé'y·.·.... P TbIlitodrai, list.
Rttt'nont,...-......C Chs. LeTellier, cr.
Si. TJ'htntt.îs, (en bas.).. alr. labe IKyronac.
Ilet-..........----------...L. a3:tllenityne, der. Air.
SI. 1/iirs,(3ii.Ioyer.)tIr.s..abrecque,cr.
C-'iiecu-Ileict··...... L. C. LeFraiçois, dcr,

Stanilslas l)rapeaux, PtOrnEiETAu1RE.


